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AGENCK FRANCK-PKKSSI;
DES ISRAELIENNES ont allumé des cierges hier à la mémoire des victimes d'un attentat suicide survenu tôt le matin à Jérusalem-Ouest. L’explo­
sion d’une bombe dans un autobus bondé a fait onze morts, la plupart des femmes et des enfants, ainsi que de nombreux blessés. Cet attentat, revendiqué 
par le Hamas, survient en pleine campagne électorale en Israël. Nos informations en page A 5. Lire aussi l’éditorial de Serge Truffaut en page A H.
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L’auto 2003 
ne roule pas 
vers Kyoto

Retour timide 
vers la familiale... 

qui se donne maintenant 
une allure sportive

LOUIS-GILLES FRANCŒUR
LE DEVOIR

industrie automobile ne roule décidément 
i pas en direction de Kyoto en 2003, malgré un 

retour timide des constructeurs vers la familiale, 
spacieuse mais théoriquement moins énergivore 
que les véhicules utilitaires sport, qu’on a pru­
demment débarrassée de son image pépère au 
profit d’une allure plus sportive.

Est-ce là un avant-goût d’un éventuel match à finir 
entre l’industrie automobile et le gouvernement fédé­
ral sur la question des utilitaires sport, toujours plus 
gros et qui accaparent la moitié du marché tout en 
évitant, dans la plupart des cas, les normes antipollu­
tion qui s'appliquent aux voitures, en plus d'émettre 
de 40 à 100 % plus de gaz à effet de serre?

En tout cas, lors de la visite de presse hier au 35'
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la RX 300 de Lexus 
illustre bien la nouvelle 

allure sportive que 
veut adopter la 

familiale: nez carré 
de camion, 

toit fuyant et garde 
au sol relevée 

pour emjamber 
les inévitables 

rochers qui parsèment 
les autoroutes...
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Ni Bush ni Saddam
L’opposition irakienne paraît 
plus désorganisée que jamais

Faire échec à la guerre annoncée par George W. Bush tout en militant pour le 
renversement de Saddam? Cap incommode à tenir dans l’ordre actuel des 
choses mais que défend, au sein de l’opposition irakienne, une minorité qui 
rejette les téléguidages américains. Portrait d’une opposition atomisée.

GUY TAILLEFER
LE DEVOIR

H
ans Blix amorçait les inspec­
tions en désarmement à Bag­
dad pendant que le dissident 
irakien Raid Fahmi se de­
mandait cette semaine à 
Montréal: «Pourquoi pas des inspecteurs 
dans les prisons et les postes de police?»

La démocratisation de l’Irak passe par 
des pressions internationales sur Saddam 
en faveur des droits de la per­
sonne, est venu plaider M. Fah­
mi, un opposant de gauche réfu­
gié à Paris et rédacteur en chef 
d’une revue culturelle irakien­
ne, Al Thakafa Al Jadida (Im 
nouvelle culture). Car «il est tota­
lement illusoire de penser qu’me guerre an­
glo-américaine donnera la démocratie», affir- 
me-t-il. En opposition à une fraction impor­
tante, sinon majoritaire, de l’opposition ira­
kienne qui approuve, à divers degrés, l’idée 
d’une intervention militaire pour renverser 
Saddam, il ne veut pas, lui, de bombarde­
ments dont le peuple irakien serait la «pre­
mière victime». Comment donc se débar­
rasser de Saddam autrement 
que par la force? «En 
créant des espaces 
de liberté d’ac-
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lion au sein la société irakienne», répond-il.
Ce que la communauté internationale n’a 

jamais jugé utile de faire. M. Fahmi trouve 
déplorable que, depuis la fin de la guerre 
du Golfe, on n’ait fait du bruit qu’autour de 
la douzaine de résolutions adoptées par le 
Conseil de sécurité des Nations unies exi­
geant que l’Irak désarme, alors que, dès 
avril 1991, le conseil en votait une autre qui 

n’a pas suscité beaucoup d’inté­
rêt, la 688, condamnant «la ré­
pression des populations civiles 
irakiennes dans de nombreuses 
parties de l’Irak» et «exigeant [...] 
le respect des droits de l'homme et 
des droits politiques de tous les ci­

toyens irakiens». Jamais cela ne s’est traduit 
en initiatives politiques, souligne M. Fahmi, 
à l’inverse de l’insistance mise depuis onze 
ans sur les impératifs de désarmement.

M. Fahmi traçait cette semaine au cours 
d’un débat convoqué par Alternatives, une 
ONG québécoise du développement inter­
national, le portrait d’un peuple qui a été 
inexorablement vidé de ses forces à partir 

de la guerre Iran-Irak (1980 à 
1988), à une époque où 

Washington soute­
nait d’ailleurs
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Pénurie 
de cadres
à la Ville

Le privé 
est appelé 

à la rescousse
FRANÇOIS CARDINAL

LE DEVOIR

On s'attendait à ce que le regrouix'inent des villes 
de l’île crée un surplus de personnel dans cer­
tains services municipaux de Montréal... On parie plu 

tôt de pénurie aujourd’hui. Mouvements de [XTsonnel 
et départs à la retraite anticipés ont créé de véritables 
saignées, a appris U Devoir, no­
tamment au Service de gestion 
des régimes de retraite, où la majo­
rité des cadres ont disparu. le pri­
vé est appelé à la rescousse.

«Le Service des ressources hu­
maines [qui englobe la division 
qui gère les caisses de retraite] 
rencontre certaines difficultés ac­
tuellement», a reconnu en entre­
vue la vice-présidente du comité 
exécutif, Francine Sénécal.

Mais pour le service en ques­
tion, parler de «certaines difficultés» relève de l’euphé­
misme. «Depuis le début de l'année, nous avons subi 
une perte considérable d’expertise suite aux retraites, 
promotions temporaires ou nominations de tout notre 
effectif de gestion et de conseil des régimes de retraite de

280 cadres 
se sont 

prévalus du 
programme 
de départs 
volontaires 
l’an dernier
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Bush est-il 
un crétin ?

Une proche de Chrétien 
le pense et Va même affirmé 

au sommet de l’OTAN
MANON CORNELL1ER

DE NOTRE BUREAU D’OTTAWA

Le président américain George W. Bush est-il un 
crétin? Un membre du personnel du premier 
ministre Jean Chrétien le pense et l’a même affir­

mé en présence de journalistes dépêchés à Prague 
pour le sommet de l’( )TAN.

le commentaire, rapporté \yar le National Post hier, a 
été fait alors que cet employé déplorait l’insistance du 
président Bush à obtenir le soutien de ses partenaires 
pour une offensive militaire contre l’Irak au lieu de 
concentrer son attention sur le thème off iciel du som- 
meL soit l’élargissement de l’Alliance atlantique. Il aurait
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IA T L R E •
Une chasse aux trafiquants prolifique

'Un important réseau de braconniers qui faisaient le trafic 
de vésicules biliaires d’ours noirs a été démantelé par des agents de conservation du Québec

Les ralles et opérations dans le domaine de la 
faune m’ont toujours surpris, d’une certaine 
façon, car si on peut à la limite comprendre 
qu’un individu cède a la tentation d’un acte illégal iso­

lé, il est beaucoup plus difficile d’imaginer qu’en 
2002, des gens se concertent pour piller les res­
sources fauniques.

I^e coup de filet donné avant-hier par quelque 200 
agents de conservation un peu partout à travers le 
Québec a permis de démanteler un réseau de bra­
conniers qui faisaient le trafic de vésicules biliaires 
d’ours noirs et de viande de gros gibiers.

Depuis 1978, la collecte et la vente de vésicules bi­
liaires d’ours noirs est interdite au Québec. Le Québec 
a pris cette décision parce qu’il ne veut pas que des 
braconniers professionnels soient incités à abattre des 
ours noirs uniquement pour mettre la main sur leur 
vésicule. Le Québec n’a pourtant pas de problème 
avec- sa population d’ours noirs, ils sont abondants et 
même trop nombreux dans certaines régions, comme 
nous l’écrivions ici il y a quelques semaines.

les vésicules valent leur pesant d’or. Ce petit orga­
ne creux, qui a la forme d’un sac, est logé sous le foie, 
la bile s’y concentre avant de filer vers le duodénum. 
Sa vente rapporte au marché noir, ici au Québec, 
entre 5 $ et 8 $ le gramme, soit entre 150 $ et 200 $ 
par vésicule. Mais aux Etats-Unis et ailleurs au Cana­
da, voire sur le marché asiatique d’où provient sa lé­
gendaire réputation, la vésicule vaut beaucoup plus.

Pour plusieurs, la valeur des vésicules résiderait 
dans leurs vertus aphrodisiaques, ce qui n’est pas 
le cas. I.eur valeur réside plutôt dans leurs vertus 
thérapeutiques, une valeur que les Chinois ont dé­
couverte il y a plus de 3500 ans pour plusieurs or­
ganes de l’ours et il y a environ 1300 ans pour la 
bile et la vésicule.

Cette valeur est d’ailleurs maintenant reconnue par 
la médecine contemporaine, qui a appris à synthétiser 
ce produit efficace. Il s’agit de l’acide ursodéoxycho- 
lique, connu sous son acronyme anglais UDCA. On 
parlait déjà de la valeur médicinale des organes de 
l’ours noir dans le Tang Materia Medica, en 679 après 
J.-C., le premier traité connu de pharmacologie! On y 
voyait une «médecine froide», c’est-à-dire susceptible

Louis - Gilles 
Fr a ncœur

♦ ♦ ♦

de calmer les feux et les chaleurs internes et externes 
du corps, comme les fièvres, les inflammations, les in­
toxications, les brûlures, etc. Aujourd’hui, on utilise la 
version synthétique pour traiter jusqu’aux cancers hé­
patiques et bien d’autres maux.

Malgré les effets bénéfiques des vésicules, la plu­
part des pays asiatiques remettent aujourd’hui en 
question l’usage des véritables organes d’ours, d’au­
tant plus qu’on connait aujourd'hui environ 54 herbes 
médicinales qui ont à peu près les mêmes vertus.

Cette remise en question pose un important défi de 
conservation aux pays asiatiques en raison des me­
naces qui pèsent aujourd’hui sur les cheptels d’ursidés.

L’interdit qui frappe ici la récolte et la vente des 
vésicules d’ours noirs semble a priori aller contre le 
bon sens, voire contre le précepte de base de l’utili­
sation durable des ressources. Pourquoi, en effet, 
ne pas utiliser toutes les parties de l’ours noir, y 
compris les vésicules?

la réponse est simple: pour ne pas mettre en diffi­
culté les populations d’ours ailleurs qu’au Québec, là 
où elles sont problématiques, en encourageant, voire 
en consolidant le marché illégal international contre 
lequel lutte depuis 1975 la Convention sur le com­
merce international des espèces de faune et de flore 
sauvages menacées d’extinction (CITES).

Une clause de CITES exige que les pays signa­
taires protègent les espèces menacées en interdi­
sant chez eux le commerce de celles qui leur res­
semblent. On peut ainsi empêcher qu'un marché

légal d’espèces non menacées serve de paravent 
aux braconnier? des espèces menacées.

En 1992,32 Etats américains interdisaient déjà la 
vente des vésicules d'ours noirs, ainsi que neuf pro­
vinces canadiennes. Le Québec s’est joint au mouve­
ment uniquement à compter de 1998, une décision 
impopulaire en certains milieux mais que le gouver­
nement devait prendre par solidarité avec les es­
pèces menacées ailleurs.

Nos garde-faune québécois ont découvert dans le 
réseau démantelé mercredi qu’il se ramifiait dans 
des dizaines de municipalités du Québec. Certains 
membres agissaient sur le terrain comme collec­
teurs de vésicules, qu’ils récoltaient auprès de chas­
seurs et de trappeurs, voire sur les bêtes qu’ils abat­
taient illégalement

On a une idée de l’importance de ces réseaux 
quand on constate qu'une dizaine de personnes ont 
été visitées hier et perquisitionnées dans la région de 
la Capitale nationale, que plus de 50 personnes l’ont 
été dans la région Chaudière-Appalaches, sept au Sa- 
guenay-I ac-Saint-Jean, quatorze en Gaspésie, une di­
zaine dans le Bas-Saint-Laurent, six en Abitibi-Témis- 
camingue, trois sur la Côte-Nord et une quinzaine en 
Estrie. Tout ce beau monde était relié par des mailles 
occultes, dont le décryptage a exigé des mois d’en­
quête, de filatures et de «soutien audiovisuel», ce qui 
donnera du piquant aux futurs procès.

Le réseau utilisait, selon les enquêteurs, des cour­
riers régionaux qui acheminaient les vésicules à des 
endroits prédéterminés, où on les écoulait. Des pas­
seurs professionnels pourraient aussi être en cause, 
une dimension internationale et interprovinciale qui 
explique que la GRC et le Service canadien de la faune 
aient appuyé les agents québécois dans cette enquête

Pour l’instant, aucune accusation n’a été portée car 
les perquisitions et interrogatoires de mercredi vi­
saient à transformer en preuve le renseignement ob­
tenu jusqu’à présent.

Une source proche du dossier nous a indiqué que 
si les chefs d’accusation envisagés par les enquê­
teurs devaient être confirmés par les tribunaux, le 
gang de trafiquants de vésicules se ferait imposer 
des amendes dont le total dépasserait les 400 000 $.

Ces enquêtes, que certains pourraient trouver in­
justifiées puisqu'il s'agit d’animaux et non d'humains, 
sont néanmoins réclamées avec force par les 450 000 
chasseurs et les 750 000 pécheurs du Québec qui 
pratiquent leurs activités dans le respect de l’éthique 
et de la loi, et dont les achats de permis financent ces 
services d'enquête. Il s’agit, n'en déplaise à certains, 
d’une forme de protection de l'environnement tout 
aussi essentielle que la lutte plus classique contre les 
toxiques ou les ravages de milieux naturels. Et lors­
qu’il s'agit d’espèces menacées ailleurs dans le mon­
de, même très loin de nous, le devoir de solidarité ne 
peut s’accommoder d’aucune faille.
■ Lecture : Les Espèces en péril, Québec Oiseaux 
(hors série). En vente un peu partout Un numéro 
fort intéressant qui fait le point sur l’état de 23 popu­
lations d’oiseaux au Québec, qui subissent des me­
naces importantes, généralement concentrées dans 
leur habitat. Ce bilan exceptionnel fait réfléchir 
même si le sort des espèces ailées est généralement 
moins spectaculaire, d’un point de vue médiatique, 
que les grandes espèces animales, en particulier les 
mammifères cultes comme le béluga, pour n'en citer 
qu’un parmi d’autres. Félicitations à l’Association des 
ornithologues du Québec pour cette initiative dont la 
qualité vaut celle de livres beaucoup plus chers.
■ Agenda: le parc national de Saint-Bruno tient une 
journée portes ouvertes le samedi 1" décembre pour 
les amants de la nature en blanc. Peut-être y aura-t-il 
même de la neige pour les skieurs! Au Centre de ser­
vices du parc, de lOh à 16h, les fondeurs pourront se 
familiariser avec les nouveautés du domaine en dé­
monstration. Des spécialistes du fartage seront sur 
place pour initier les nouveaux ou parfaire les connais­
sances des amateurs. Un bazar permettra aux skieurs 
d’acquérir des équipements usagés. Nouveauté de 
l’hiver un abonnement de ski au réseau de la Société 
des établissements de plein air du Québec (SEPAQ).
■ Erreur: nous avons attribué par erreur la semaine 
dernière le projet de modifications des linûtes du parc 
du Mont-Orford à la SEPAQ. Le projet est en réalité 
parrainé et piloté par la Société de la faune et des parcs 
du Québec. Nos excuses au gestionnaire des parcs, 
que nous avions confondu avec leur propriétaire...
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STEVE WILSON REUTERS

BIRGIT HEEB-BATLINER, du Liechtenstein, a remporté
le slalom géant de la Coupe du monde disputé hier à Park City, aux 
États-Unis. Elle a devancé l'Autrichienne Alexandra Meissnitzer et la 
Croate Janica Kostelic. Chez les Canadiennes, Allison Forsyth a obte­
nu la P place, Britt Janyk, la ICT, et Geneviève Simard, la 22.

Sénateurs 3, Canadien 2

La routine
GUY ROBILLARD

PRESSE CANADIENNE

Ottawa — La série de trois vic­
toires du Canadien a pris fin 
à Ottawa où il a subi une défaite 

de 3-2 hier.
A son deuxième match en deux 

soirs, le Canadien est retombé 
dans sa routine d’accorder près de 
40 lancers, alors que Petr Schastli- 
vy, Daniel Alfredsson et Chris Phil­
lips ont déjoué Jeff Hackett, enco­
re solide dans la défaite. Andrei 
Markov a réussi son deuxième but 
en moins de 24 heures et Joé Ju­
neau a réussi l’autre du Canadien 
contre Patrick Lalime, qui a porté 
sa fiche à 104-2 face à l’équipe de 
sa province natale.

En passant, il y avait des mil­
liers de sièges vides au Centre Co­
rel malgré la visite des presque 
voisins.

Schastlivy a marqué le seul but 
de la première période. Il s’est 
échappé à deux contre un avec 
Martin Havlat contre Karl Dy- 
khuis, Patrice Brisebois ayant 
complètement disparu de la circu­
lation. Le Russe a préféré lancer, 
du poignet. Il a eu raison.

On est venu près d’assister à 
une rareté cette saison, une pé­
riode sans punition, mais vers la 
fin, Wade Redden a fait sauter 
les patins à Richard Zednik. qui 
s'avançait dangereusement dans 
l'enclave.

Zdeno Chara a aussi été puni 
à 14 secondes de la deuxième 
période, une vilaine idée contre 
une équipe devenue une puis­

sance à cinq contre trois. Yanic 
Perreault a en effet gagné une 
mise au jeu, a remis la rondelle 
à Patrice Brisebois à la ligne 
bleue du côté gauche, celui-ci 
l'a passée à Markov à sa droite, 
et le lancer frappé a battu Lali­
me à sa droite. Il s'agissait du 
troisième but en trois matchs 
du Canadien avec une supériori­
té de deux joueurs.

Markov (5-10) a maintenant 15 
points en 20 matchs et Brisebois. 
13. Ca fait une éternité qu'on avait 
vu deux Canadiens parmi les 
meilleurs compteurs chez les dé­
fenseurs.

Le Canadien a pris l’avance 
lorsque Juneau s’est échappé à 
deux contre un avec Andreas Dae- 
kell, dont le tir a été arrêté par la­
lime. Mais la rondelle est comme 
restée suspendue dans les airs et 
Juneau l’a tapée en venant de der­
rière le filet.

Il aconcédé un 10' but en 29 
occasions à ses six derniers 
matchs en désavantage numé­
rique, lui qui occupe le dernier 
rang de la spécialité. Hackett 
n’a pu arrêter que partiellement 
un tir frappé de la ligne bleue 
d’Alfredsson.

Les Sénateurs ont continué 
d’exercer beaucoup de pression 
en territoire du Canadien et 
pressé à son tour, Saku Koivu 
n’a pu dégager, ce qui a mené 
au but du défenseur Phillips, 
réussi d’un beau lancer du poi­
gnet d’assez loin.

Ce fut le but victorieux, à 18:33 
de la deuxième période.

Gala de la Ligue canadienne de football

Chiu et Cahoon honorés
PRESSE CANADIENNE

Edmonton — Les joueurs des Alouettes ont raflé 
deux des six trophées pour lesquels ils étaient 
en nomination, hier, à l’occasion du gala annuel de la 

ligue canadienne de football (IjCF).
Le joueur de ligne à l’attaque Bryan Chiu a rempor­

té le trophée du meilleur joueur de ligne et le receveur 
de passes Ben Cahoon a mis la main sur le trophée du 
meilleur joueur canadien. Chiu a été préféré à Bruce 
Beaton des Eskimos d’Edmonton et Cahoon à Sean 
Millington des Lions de la Colombie-Britannique. 
«C’est un honneur pour moi d’être le porte-parole des 
joueurs de la ligne offensive des Alouettes, a affirmé 
Chiu, qui est originaire de Vancouver. Nous sommes un 
groupe qui travaille en équipe. Le succès de l’un est direc­
tement lié au succès de l'autre. C’est la raison pour la­
quelle je n’ai pas le sentiment de mériter seul ce trophée. «* 

Le titre de joueur par excellence de la LCF a échap­
pé au quart-arrière Anthony Calvillo, le receveur de 
passes Milt Stegall des Blue Bombers de Winnipeg 
ayant été le choix des membres de l’Association des 
journalistes de football du Canada «Déçu? Pas du tout, 
a répondu Calvillo. Ce n’est pas la raison pour laquelle 
je suis venu ici. Je suis venu ici pour gagner le cham­
pionnat dimanche. Félicitations à Milt Stegall. Il méri­

tait pleinement le titre. Il a battu plusieurs records et sa 
perte a sans doute privé les Blue Bombers d’une partici­
pation en finale.» Stegall, lui, aurait évidemment 
échangé son trophée pour une participation au match 
de la Coupe Grey. «Ce trophée est en quelque sorte un 
prix de consolation pour moi», a-t-il mentionné.

L’honneur de meilleur joueur défensif a été décerné 
à Elfrid Payton des Eskimos (un ancien des 
Alouettes), au détriment de Barron Miles, qui était 
plus déçu que Calvillo et guère optimiste d’être de la 
partie dimanche. Miles a raté la finale de l’Est à cause 
d’une blessure à une jambe. Devançant chacun Keith 
Stokes des Alouettes, qui était finaliste dans deux caté­
gories, Jason Clermont (meilleure recrue) des lions 
de la Colombie-Britannique et Corey Holmes 
(meilleur élément des unités spéciales) des Argonauts 
de Toronto ont été d’autres lauréats de la soirée.

Greg Frers des Stampeders de Calgary a par 
ailleurs reçu le trophée Tom Pate en raison de son 
leadership et de son implication dans la communau­
té. Enfin, le président des Eskimos Hugh Campbell 
s’est vu accorder le prix du commissaire à cause de 
sa contribution pour le football au Canada

Dans son discours de remerciements, Campbell a eu 
de bons mots à l’endroit de l’entraîneur des Alouettes 
Don Matthews, qu’il a congédié l’an dernier.

Route du Rhum

La Britannique McArthur 
proche de l’exploit

ASSOCIATED PRESS

Saint-Malo — Ellen McArthur 
est en passe de faire capoter 
tous les pronostics. Ce n’est ni un 

«gros bras» du monde de la voile 
qui va remporter la septième Rou­
te du Rhum, ni un grand multi­
coque de 60 mètres. Car sauf inci­
dent, la petite Britannique et son 
monocoque Kingfisher seront les 
premiers demain matin à atteindre 
les côtes de la Guadeloupe.

Hier soir, McArthur pointait à 
433 milles de l’ile antillaise, mais 
elle affichait une prudence de cir­
constance. talonnée à seulement 
70 milles de distance par Mike 
Golding et son Ecover, autre mo­
nocoque de 60 pieds.

«J’éprouve beaucoup de stress en 
ce moment, car Mike est capable de 
revenir n ’importe quand. Chaque 
mille gagné sur lui peut s'évaporer 
en un rien de temps. Et l’arrivée en 
Guadeloupe va certainement réser­
ver encore quelques surprises», a 
déclaré McArthur, deuxième du 
dernier Vendée Globe et victorieu­
se de l’épreuve en 1998 sur un 
monocoque de 50 pieds.

La fin de course s’annonce 
comme une infernale régate à 
l’image de celle qui avait permis, 
lors de la première édition en 
1978, au Canadien Mike Birch de 
triompher sur son petit trimaran, 
avec 98 secondes d’avance sur le 
monocoqye géant de Michel Ma­
linowski. A l’époque, la victoire de 
Birch avait annoncé la suprématie 
des multicoques sur les mono­
coques. Demain, l’incroyable se 
produira, puisque les trois resca-
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Sauf incident, Ellen McArthur et son monocoque Kingfisher 
seront les premiers, demain matin, à atteindre les côtes de la 
Guadeloupe.

pés des 18 multicoques de 60 
pieds au depart à Saint-Malo, sont 
hors du coup.

Michel Desjoyeaux qui rem­
portera sans doute la catégorie 
sur son Géant pointait hier soir à 
913 milles de l’arrivée. On peut 
penser que même si tous les voi­
liers s’étaient élancés le même 
jour du port breton, un mono­
coque aurait sans doute triom­
phé. Les «mono» avaient pris la 
mer le 9 novembre à Saint-Malo 
avec 24 heures d’avance sur les

multicoques. Desjoyeaux qui 
compte environs 200 milles 
d’avance sur le deuxième trima­
ran, le Biscuits La Trinitaine de 
Marc Guillemot, ne devrait pas 
arriver avant dimanche...

Reste que la course est loin 
d’être finie. Une fois franchie la 
Pointe des Châteaux, à l’extrémité 
sud-est de la Guadeloupe, les 
concurrents auront encore 82 
milles à parcourir, dans des condi­
tions souvent perturbées par le re­
lief de l’île. Le suspense est garanti.

BASEBALL
ASSOCIATION DE L’EST

Section Nord-Est
G P N DPBP BC Pts

Boston 12 3 3 1 64 42 28
Montréal 9 7 4 0 55 60 22
Ottawa 9 6 2 0 48 44 20
Toronto 7 10 2 0 55 57 16
Buffalo 3 11 3 1 38 51 10

Section Atlantique
Philadelphie 10 3 6 0 54 36 26
New Jersey 11 5 1 0 47 36 23
N.Y. Rangers 9 10 3 0 57 69 21
Pittsburgh 7 5 3 3 55 56 20
N.Y. Islanders 7 11 2 0 53 70 16

Section Sud-Est
Tampa Bay 11 6 2 1 67 55 25
Caroline 8 5 4 3 44 46 23
Floride 6 7 4 4 49 65 20
Washington 8 10 2 0 43 54 18
Atlanta 5 11 1 1 47 68 12

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale

St. Louis 12 5 1 0 63 44 25
Detroit 11 5 2 0 57 39 24
Chicago 9 7 3 0 47 44 21
Columbus 8 7 2 2 57 54 20
Nashville 2 9 4 4 37 57 12

Section Nord-Ouest
Minnesota 12 5 4 0 60 44 28
Vancouver 10 5 4 0 57 50 24
Colorado 6 5 6 3 55 54 21
Edmonton 8 8 3 1 53 55 20
Calgary 5 9 3 3 41 55 16

Section Pacifique
Dallas 12 4 4 1 67 45 29
Los Angeles 8 6 3 3 56 56 22
Anaheim 8 6 3 3 50 51 22
San Jose 7 9 2 2 58 65 18
Phoenix 7 10 2 1 49 62 17

Hier
Boston 3 Caroline 1

Ottawa 3 Montréal 2
Minnesota 4 Washington 3 

N.Y. Islanders 7 Tampa Bay 2 
N Y Rangers 4 New Jersey 4 

San Jose 2 Philadelphie 2 
St. Louis 3 Los Angeles 2 (P) 

Edmonton 3 Calgary 1 
Nashville 1 Colorado 1

Aujourd’hui
Columbus à Buffalo, 19h

Pittsburgh à Atlanta. 19h30 
Floride à Phoenix, 21 h 

Detroit à Vancouver, 22h 
Dallas à Anaheim, 22h30

Demain
N.Y Islanders à N.Y Rangers, 13h

Nashville au Minnesota, 18h 
Buffalo à Boston, 19h 

Philadelphie à Toronto, 19h 
Caroline à Montréal, 19h 
Columbus à Ottawa. 19h 

Atlanta à Washington, 19h 
Tampa Bay au New Jersey, 19h30 

San Jose à Pittsburgh, 19h30 
Colorado à St. Louis, 20h 

Chicago à Calgary, 21 h 
Detroit à Edmonton, 22h 

Dallas à Los Angeles, 22h30
Dimanche

Floride à Anaheim, 20h
Lundi

Toronto à Ottawa. 19h 
Caroline à N.Y. Rangers, 19h 
Edmonton à Detroit, 19h30 
San Jose à St. Louis, 20h 

Vancouver au Minnesota. 20h 
Phoenix à Dallas, 20h30 

Chicago au Colorado, 21 h
Mart!

Calgary à Boston, 19h
Washington à Toronto, 19h30

Atlanta à Montréal. 19h30
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